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.'
L'Aeence juive pour la ~lest~ne s'est réjouie de llocca~ion qui lui

a été donnée, conformément tll'Ar,\;1cle 39 de la Cl,Jarte, de fournir des

renseianements '~u Conseil de sQ"c't'ri,t6 et d~ lui exposer son point de vue

sur la question Ile Palestine. in-Vertu de la décision p~iae, lee repré

sentants de, ~'Agence juive ont~1't 4.es exposés oraux les 27 février,

5 mars et 24 mars. ".

Nous tenQOS à éviter de faire perdre plus de temps qU'il n'est

nécessaire au'Conseil de sécurité, à l'ordre du jour B.u·quel figurent tant

de problèmes importants. C'est pourqv.~i l'Agence juive désire conmnlniquer .

les renseignements écrite ci-a'p~a, en'vue de.leUl' distribution officielle

éous forme- de doouments po:rtant la cote si. et des:tinés à être, par )aDsuite,

insérée dans les procès-verbaux officiels du Conseil de sécurité, à savoir :

Mémoire relatif aux actes d'agression commis par les Arabes,

décembre 1947 - janvier 1948.
Mémoire compiémenta~re relatif aux actes d'agression commi~ par les

Arabes, février - mars 1948.
Nous n'ignorons pas que les membres du Conseil de sécurité ont

peut-être déjà reçu ces deux documents j mais noua attachons une réelle

importance à leur distribution officielle et à leur insertion ultérieure

dans les procès-verbaux, étant donné qu'1ls sont indispensables pour

comprendre l'affaire que nous nous eOIllllleB efforcés d'exposer.

Veuillez agréer •••••

(signé) Moshe Shertok

. Agence ju1ve pour la Palestine. .

J
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IIfl.'ROmCTION

1. Le 2 février 1948, l'Agence juive pour la' Palestine Il soumis A la

. COmmiss,ion .des Nations Unies pour la Palestine un mémoire sur les actes

d'agression commis et préparés -par les Etats' arabes, Membres des Nations

Unies 1 dans l' intent,ion avérée de modifier par la' force le règlement prévu

par la résolution de l'Assemblée générale du 29 novembre 1947. Depuis que

ce mémoire a été présenté, le r,rthJne.de la campagne d'agression s'est

accéléré A tous points de vue. E~coura.gée offiCiellement, la propagande

belliciste a été plus active; de nouvelles attaques ont été lancées contre

la population Juive de la Palestine par des groupes composés principalement

ou largement d'envahisseur. étrangers; des bandes d'Arabes am.és ont violé

la frontière plus fréquemment et avec plus d'audace, et les pré'pa:ra.tifs en VUe
d'une agression de grande envergure au moment où le mandat prendra fin se

poursuivent avec ardeur soue les auspices des gOllvernements arabes et sous

la direction de chefs conjointemont nommés 1l8r eux.

2. Les informations c0ntenues dans le mémoire de l'Agence Juive du

2 février se sont tl'ouvées depu1a corrobor6oo d&ne leurs Lignee principales pa'

les exposés de la situation indêpendatmnent faits par la Puissance mandataire

et par le Comité des Nations Unies pour la Palestine.

PROPAGANDE, MENACES ET PROVOCATIONS

3. Les représentants officiels' des AmbEls ont continué à proférer des

menaces d'action violente contra la résolution de l'Assemblée générale. Le

thème de leurs déclarations reste toujours semblable. Elles dévoilent

l'intention ferme des gouvernements arabes de patronner l'egl~ssion contre

les Juifs de Palestine; le but de cette agression, è.éclarent-ils ouvertement,

est d~tmposer par la force le règlement que l'Assemblée générale a rejeté,

c'est-à-dire l'établissement d'un Etat arabe unitaire de.ns toute la Palestine.

Le 25 février 1948, après la réunion du Conseil de la Ligue arabe au Caire,

le Premier Ministre du Liban, Riad .el Solh, publia au Caire, dans le journal. ,.
Al-Ahram, une longue decla:mtion au sujet des intentions des gouvernements

arabes vis-A-vis de la Palestine.,

"Le Conseil a pris de nouvelles déCisions que les gouvernement",

arabes s'empresseront d'exécuter avec le même .dévouement et la même

déterminati:m. Tout ce que j'ai" à dire A mes',frères dans les paya

arabes c'est que la perséveiance, indifférente à la nature des obstacles

qui pouxzaient nous confronter, est la garantie la plus certaine de

cette victoire que nous recherchons. Nous ne devons :pas :payer grande

Digitized by Dag Hammarskjöld Library



8/721
French
Page I~

attention à le. nature des fOrceslqui essaieront d'imposer le I:artage.

~t que noua eOI:iIIlleS décidée à nous. y opposer, peu nous importe s '11

s'agit d'une ..forC?e de police internatioœle, d'une année c01np?sée

des gre.ndes.,P~isBancesou des petites Puissances, ou de forces' d'W1e

organisation Juive••• Notre intérêt et nos besoins vitaux, auss'i bien

que notre deyoi.r national, nous dictent de ne rien tolérer d'autre en

Palestine que la. création d'un .Etat arabe unitaire. E't 11 n'y aura.

rien d'autre. C'est me. cro~ce fondamentale et J'ai foi en èa

réalisation. Je fonde :rœ.confiance sur une étu~ des diverses et

'. ~lllultiples ressources dont disposent les .il,rabes et qui seront toutes ~

Jetées dans la lutte, quelle que SOi'li l'étendue du champ de bataille

et quelle que soit la ~ongueur de la lutte." (voir pièce jointe No.l)

I~ convient de remarquer que ce~te déclaration a été faite au lendemain

de l'appel adressé par le Président ~ Conseil de séc~ité à tous les habitant

de; la Palestine et des ~tats .~nv1rolma.nts pour l.es inviter à stabst~n1r de

toute actlon qui pourrait rendre la situation en Palestine plus difficile

encore.

4. Il est clair que les doutes croiseants qui se font jour au sujet de

la m.ise en oeuvre de la résolution de l !Aseemblae ont enhardi las A:rabes et

renforcé leur intiransigeance. C'est ainsi que le 4 zrars, des membres du

Raut ,oomité arabe, 8101:'S au C~1.re, furent interrogés par l'~~ sur

l'attitude qu'ils prend..""'a"ent au cas où la. résolution de l'Assemblée générale
~ . '.

serait mise en écb:ec. Ils.répo~dirent quIils "n'accepteraient jamais un

état unit9.ire bi··~t.i{mÜ et continl.lC:lraient à h::tter ~c'J.r leur programme
. . ..

na.t.io~ls à savo:'..~.~'1I".$tauratiQn.e.i ..m Ete:.:; arritJe co~rr.enJ3.r.t t:)ut.e la
\ .. .

Pale:<.r'.;ine. Poro.: ce. qui €lat du .~tfJ.t::lt q.e~ oioni8'~es è.:lHa un t~l Etat, 11

ne différerait pas, de celui des minorités dans les autres Etats arabes •••

: ns ajoutèrent qu'ils nféta,ient pas l?rêts à ell~cP_TI1.er d-'l9 discussions sur

aucune autre solution du problèm~ !a.leatinien ql:.i pOu:'·~.it p9.9Ser pour

ta't"orable, du moment qu'à leur avis la. lutte pot.:t la P"l1estina était déjà

:Passée <L~ plan politique au plan pratique,,"

5. Le 11 février, le journal Al-l-Ie.sr1 du Caire' publia une entrevue

du M1n1:Jtre ire.1den des affaires étrangèrEis, lIemdi el :Bajaji et du Vice ..

Préside~t du Raut comité arabe, Jamal Husseini. Le pr~mier déclarait que

les forces armée~ ,ias Etats araba.s devaient s'associer activement avec les

contingents arabes volontaires pour la "libération" de la Palestine" n

était sûr "que les forces britanniques e~'Pelest1ne n'~seaiel;'alent pas de

s'opposer aux :Arabes ou de .lutter contre eux parce que la Grande-Bre"tagne

était une amie des Arabes." Jamal HlÀsseinl renouvelait Res avertissements

4
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aux membres de la CommiBsion pour la Palestine. Citant la proposition faite

:Par le Liban lors de la séance finale de l 'Assemblée générale, - propos!tion

qui évoqua.itla possibilité 4,t,m Etat fédéral en P~estine, le leader arabe

pales'tinien aJouta: .

"Nous rejetons une telle solution et nten accepteronB pas

d'autre que l'extermination des Bionietes et l'indépendance complète

pour toute:la PaleBtine."

6. Le cOll'mlandant mili~a.ire arabe en Palestine, Fawzi el Ka'tmkji (Irakien

qui prit une part active da~s la réVOlte ar~be de Palestine avant la guerre ~;

qui, pendant la gue:rre, traw.illa en Alle~gne comme un des lieutenants arabe~

d'Hitler), après avoir, le 5 mars 1948, franchi la frontière de la Pa1estine,~

définit ainBi l'esprit et le but de l'agreSSion arabe:

"Tout est prêt. La bataille commencera lorsque j ten donnerai le

signal. Je suis venu en Palestine pOttr y rester et lutter jusqu'à ce

que la Palestine soit lm paYEiI libre et uni ou jusqu'à ce que j 'y meure ,

et qu'on m'y enterre. Les forces dont nous disposons sont adéquates et

infinies. (sic). Nos armé9s ont commencé à déferler sur la fronti?:lre de

la PaleBtine et elles continueront." 1)

7• ·Le 8 œrs, le Ministre syrien de la défense, Ahmad Çharabati,

déclara:

"Nous avons obtenu cleB ames supérieures pour combattre les Juife.

Aussitôt que· l'al'Illée britannique se.' retirera de la Palestine, le. grande

bataille commencera." 2)

Ces déclarations, ainsi. que celles citées dana le mémoire de l'Agence

juive en date du 2 février, prouvent sans le mnindre doute que leB gouverne

ments arabeB eux-mêmes incitent les peuples arabes à. l'agression en Palestine

et qu'en fait ces gouvernements projettent des opérations de grande envergurE

oontre les Juifs. de Palestine a.ussitôt après le retrait des trou.pes '. "1

britanniqueB•

AGRESSIONS CA~CTERlSEES

8. Depuis que l'Agence juive a pour la première fois soumis son

rapport ~ur l'agression arabe, dé nouvelles attaques par de larges forces

arabes ont eu lieu contre des villages Juifs.dans diverses parties du

:Pays. Ces attaques ne sauraient être envisagées comme les phases Q.'une

révolte arabe en Palest1nè; soutenue 'par des forces arabes venues da

l'extérieur. Elles sont, en fait, des actes d'agress::'on commis par des

1) Assooiated Press, le 8 œrB 1948.

2) United Fress, le 8 mars 1948.
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forces envahissantes et apPuYés à Un degrê littéralement 1neignlfiant J?8X

les A~bes du !JaYs. Le caractère véritabli ~ l'agression arabe' est très

bien illustré !Jar 1,' attaque des forces arabes contre les viIlages ,de 'Tiret

Zvi dans le Beiaan, le 16 février. Cette attaque a été exécutée 'par le

contingent envahisseur qui avait traversé le Jourdain le 25 janvier et

s'était concentré dans le village de Tubas (voir mémorandum de l'Agence juive

du 2 t:.é-tTI'ier 1948, 1J8.ragraphe 41). Lorsque l'attaque eût été repoussée avec

de lourl.es peri~s ara.oea, les hOJllIlles 'de la HaBaria se livrèrent à. un examen

minutieux des Arabes laissés sur le terrain. Ils trouvèrent des papiers

d'identité sur 29 d'entresux. Parmi ces vingt-neuf, quatorze étaient des

Syriens, trois des lrak:l.ens, sept a1anclens membres de la Légion arabe de

Transjordanie, un était tm ancien menibre da la Force de la frontière de

Transjordanie, et un, un soldat de l'année d'Arabie saoudite. Seule, trois

:P8.:nni lea 29 étaient de simples civils arabes de Palestine qui s'étaient

engagée comme volontaires dans la lutte.

9. Toutes les ~ttaques importantes qui ont eu lieu jusqu'à présent

contre des nUagea Juifs, tels que Kfer Szold,Yeh1am, Tirat Zvi, Magdie1,

ont été I!lenées par des forces arabes du dehors, les recrues locales

palestiniennes ne jouant qu'un rôle secondaire. Le chiffre total des forces

envahissantes maintenant en Palestine, est estimé à 5.000 ou 6.000 homnes.

De ceUX-Ci, 3.000 sont arrivés à la fin de Janvier, le reste sn février.

L'effectif des Syriens s'élève à un total de 2.500, dont 300 sont :tassée

en Palestin9 les 9 et 10 Janvier et 700 le 21 Janvier. l ) Les volontaires

irakiens actuellement en Palestfne sont au nombre de 2.500, dont 900 arrivés

le 31 janvier et 1.200 le 24 février. Il y a aussi quelques centaines de

Libanais et Egyptiens. Le 28 décembre, ,ou vers cette date, quelque 600

soldats égyptiens sone arrivés à Damas avec leurs officiers; on'rapporte que

certains d'entre eux ont depuis pénétré en Palestine. Le 5 n:ars, tm groupe

de cent hon:mes venus d'Egypte en unifonne et en armes a atteint Gaza. On a

pu constater que la plupart des volontaires syriens vienneTit d'Alep, de

Deir-el-Zor, Homs et Hama. Lee Libanais sont tous musulmans; ce sont

1) L'infiltration de cee bandes est décrite dans le rapport soumis par le

Gouvernement znandata.ire à la Commission pour la Palestine tel qu'il

est ctté dans le Premier rapport spécial ~ la Commission pour la

P~estin~ a.u Conseil de sécurité, le 16 février 1948, :taragraphes 7 et 8.

4
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princ1re.lement des Metwllis. et des -habitants de Tripoli, accompagnés a.e
quelques Druseso Les ré.'giôris nord de la Syrie ont appal'eIllIllent été le

oentre d'un effort spécial da recrutement de la part du Ministère de la

défense nationale, <::omme l'indiquent les annonoes reproduites dans les

pièces Jointes nO 2, 3 et 4. Un officiel' de l'état-major de Fa"*zi el KawulrJi

a déclaré nettement que "lea Arabes de Paleatine ne Jouent Eieulemel'lt qu'un

rôle secondaire dans les plansd.e l'arzuêe dU. Yarnmlt" (nom donné aux unités

de :Partisans arabes). Il a ajouté que "lea Arabea de Paleatine Ilouvaient

fafre sauter'un pont ici ou là, maie que quand il s'agissait de véritables

opérations militaires, ils n'étaient guère qu'une gêne." 1)
'.

INVASION DE tA PAlESTINE PAR DES FORCES ARABES

10. Dana ·une déclaration officielle datée du 4 février 1948, la

Puissance mandataire a donné un compte rendu détaillé de trois incidents

prouvant l'infiltration en Palestine d' iI!1portantes forces arabea venues

de Syrie et d:'Ira.lr à travers la ':j:'ransjordanie. Toutefois, la Puiesance

mandataire ne fit pis tm rapport aueEti détaillé sur les mesures (a' il y

en eut) qui'ava:.l.ent étépriaes par le (',.ouvernement de Palestine pour empêcher

ces invasions ou pour rellouseer léo ,envahip..Jgurs. Dana le mémoire qu'elle

avait adreeoé le 2l février à, la C~.aS1on des ITuJ..;ior.s Unies pour la

Palestine, i:Agen~e juive avait attiré l'a~tenticn Bur la gravité du

problème'. Da."'lS un discoure au ~onsen de· aécurité le 27 févr;.er, le

représentan"j de 1'Agence juive déclarait en outre;

"'::"C prcb2.~me le pll:s gra,e de tOU1S se pose au cmJet des incursions

conti:lUi::lle[J de forces aT~es 8\rabee el! p:rovanance de l'extérieur. Le

Gouvernement ••• ga:::-de en apparence une attitl'de ô_':. résignation et

d'impuissance à peu près complète, - ou tout au moina d'indifférence, ~

devant cette invasion continue et gradnelle d'un territoire qui eat

toujours placé sous sa reeponm>.bili-cé. Selon des info:nrations de

1 tAge;.)'~e Juive, sept troupes s.mées l?ont· en't:i'ées en.Palestim· en' .

franchlaeant- les frobtlèrèt! dU iio'rd et da l'ost. Ellae comptaient

environ quatre mille cinq cents hozmnae. Elles ne se sont point

infiltrées :Par petite groupes, ellee sont venues par fractions de

cent et plua, en convois biell organisée et composés de camions.

1) Associated Press, le 8 mars 19)~8.
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Elles ont tra7ersé des ponts, elles ont sürvi des routes, et sauf'

danlil un ou deux cas, leur entrée a été ab s dU1œnt libre. Peut-on

concevoir qu'a.ucune inforrration prealable n'ai pu être obtenue

concernant le mouvement lie ces colonr..es et qu!aucune garde effec

tive n'ait pu être placée aux différents points de passage? En

une occasion llAG!ElOce juive a pu prevenir les autorités d'un de

ce ces passages 48 heures à l'avance. Rien néanmoins ne fut fait

pour l'elJIIlêcher, la troupe llassa librement et bivouaClua non loin

d'un grand village arabe (.rù elle demeura sans être dérangée le

moins du monde jusqu'à ce que les homn:es qui la cOm:Posaient

eussent été dirigés sur divers cent:res. L'Administration adn:et

maintenant que certaines :Parties de la Palestine sont sous le

oontrôle effectif des co~ndants de cea forces étrangeres,

qui se montrent de plus en plus actives dans leurs opérations de

caractère offensif. Co'llltlent llop,"nion publ;l.que :Peut-elle s'empê

cher d'avoir l'impression qu'on tolère ouverteusnt ces préparatifs

pour la proclamaticn de la domtnation arabe, locale ou étrangère,

sur de grandes :Parties de la Balestine, en violation absolue de la

décision des Nations Unies et dar..a des conditions de péril mortel

pour la :pCI:pu.lat:ton juive inté'I'essée ?"

Dans un discours au Conseil de sécurité, le 2 lIJB.rs, dans lequel il

répl"'-quo sur un certain nombre de :points au porte-]?ar02e de J..'A6enoe

juive, le représentant du Royauœa-Uni ne fit absolU1œnt aucune àllusion

~ ces incursions qui, à l'heure act'.lelle constituent la menace la :plus

grave contre la :Paix en Palestine.

11. A la Chambre des Communes d'Angleten-e, le 4 fé'irier, M. Creech

Jones :parla dabS les termes suivants de l'in.1as10n da la Palestine :par

des bandes armées :

"n faut se rendre com:pte quo les forces de séêurité eri Palestiœ

ont une tâche terriblen:ent dure et qu' 11 est excessivemant diffi

cile de monter la garde tout le long des frontières".

Dans e.on ra:pport au Comité des Nations Unies pour la Palestine,

le 4 f~vrier,le Gouvernemrnt mandataire fit état de ilIa nature difficile du

terrain aux abords des frcntiores". Ces deux explications donr.ant ur.e

impression tout à fait fausse des moyens dont dispose la Puissance man

dataire :pour empê':~1er. les incursions qui sa sont produites. Il n'y

a que quatTe :poz.ts par lesquels de larges convois motorisés IJeu7ent

traverser le Jourdain: Allenby, Dhamiya, Cheik Hussein et Banat Yaacoub.
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Si ces ponts et leurs alentours 1mn:éd1ats étaient proprement ga't'à.és,

aucune colonne ne po~rrait se glisser en Palestina sena être découvel~e.

Cepenfl.ant le corps d'armée de 700 syriens qui a llénétr é ~n Palestine

la nuit du 20 S:tl 21 janvier, lfa fait IJSr le pont do cheik Hussein

gardé :Par la léeion,arabe ~iBaant C01liIlla IJartie intégrante des forces

britanniques; et lEAgence .juive aVB:it prévenu 1.eo autorités de cette

incursion 48 heures a'vant qu2elle n'eût lien. le grouIBde 950 hcum:es. .
qui a traversé la frontière du 29 au SO Janvier l'a fait :par le pont de

JiEl'r :Dhamiya (Yabbok), selon les rapports mêtres de la Puissance tœ.ndata1rel ).

Le 5 Tr.ars .194,S,d'après son propre aveu, Fawzi el Eam!kji lui-wiw est
, .

entré en Palestine, :Pal' le pont DtA~lenby. Il est difficile de S11pposer

que tant d'in~ursions aient pu avoir lieu si le Puissance mandataire

était sincerement .décidée à les ~cher. :

12. Les ;soul'ces arabes elles aussi exprilIBnt leursuL'!l..·1ee do l'ai- .
~. ~

sance ~vec la,quelle ces incursIons ont lieu. le corrE;sJ?onde.n~ d!un

jourr.al du Cairo à Jé,:usalem aprh avoir décrit cowœnt les envahisssurs

arabes ont établi lme tête de pont et une base bien organisées dans le

triangle de Naplouse-Jenine-Tulkarem, ajoute ces mots

IIDans la Palestine du 11ord, les envahisseurs sont devenus plus

fort's et exel'cent plus d'influence que les Anglais. Pour eux .

les frontières de la Syrie et du Liban avec la :Palestine n'existent

pour ainsi dire :paa. les cotlïltlissaires de :polico et les coldats

britanniques, aux fi'ontières ne ~ol'tent ]?as de leurs :postes de

garde afin de ne pao servir de cible au feu des envahisseurs. le

contrôle de toute la circlùat10n dans le nord ds la Palestine

et dans tous les autres endroits où' les rolvahisceurs cont instaJ.lés

est passé aux trains de ces derniers. MêtllEl les Ang.lais starrêtent

et leur laissent contrôler leurs voitures. Le nombre des enva

hisl3eurs croît de jour én jour sans obstacle. On :Pense que vero

le 15 trai leur nombre aura attein~ des dizair.es de mUle de com

battants bien arn:él3, qui I;3eront caIJables en IJeu de temps de contrôler

la plus grande Ilartie du paYl3~ Ur.o offensive de grande en7ergure

sera, sanà doute, lancée des la fin dos délibérationa du Conseil

de·séctn'ité".2)

,--\ -. ~ .
j

1)

2)

Comité .df)S I~a.tions Un!es pO~6 le. Palsstip'.l, Premier raPIiQrt .spécial
au Conseil de s6curit~, le l février 194/j, :paragreptes èi et 9.

AI-Vasri, le S mars 1948.
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13. le 3 œrs, l,.!.A1-A.""lra...,!, pup;UÇ\1't~ lui aussi le compte rendu

d'un correspondant ~pécial qui déclarett an s'enorgueillissant qua

:Pénétrer de Syrie et du Liban en Palestine était devenu chose tI'ès

aisée et que .les hommes de Ka.'~"< ji étaient maintenant los seuls rrAttres

dans de largEls secteurEl du nOl~ da la. Palestine. Comme il a déjë. été

expliqué plus haut, les forces dFIls Etats environnants qui opèrent œinte

nant en Palestine ne comptent pes trouver sur place 'lm appui sanD réserves.

L'invasion extérieure a tt.ê'llJe Heu n:a.lgré l' oppasition tacite et le

ressentirœn:t de larges f'ral}tiof!.S de la :l?opulation arabe locale. Bien

que les forces du dehors alent~ jusqu'à présent, apporté leur ravitaille

tœnt, et essaiont d'éviter la faute que commirent leurs prédécesseurs de

la révolte de 1936-1938 en vivant aux dér.ena des vlllé.ges de Palestine,

elles se mettent néarnnoins, dès leur arrivée, à dicter la loi et parsis,:,

tent à se ttêler des affaires locales. Des raDPorts éwar.ant de maints

villages rœntiom:ant le tœcontenteœnt gl"andissant à l'égard 'de cette

sujê'tion virtuelle à des occupants étrangers. la conflit entre les plans

ambitieux de l'armée d'invasion et les intérêts vitaux de la population

locale n'eflt nulle :part appaI'u de 1J!anièro plus manifeste qu'à Jaffa.

Dans la première setœ.ir.e de février 1948 cette ville arabe tomba

virtuellerœnt sous le contrôle d'un cOIml!andant irakien du nom dt Mil Nijm ad

Din. Or, à la mâtœ date, le n:a.ire de Jaffa et le lmire d.e'Tel:Aviv

œr..eient des négociations (entames par le n:a.il'e de Jaffa par J.'entre-

mise d'un ane,lais) :pour ur.e amn:tstie entre lèS deux citas. Aussitôt, le

coomandant irakien le.r~ des ordres impératifs pOllr. la cessation itlll'l:é-

diate des négociations. Lorsque le maire de Jaffa, YouC3sef Heikal,

proteste. auprès de lu~., en a1l6gue.nt que de tels ordres se trad.uiraient

:Par la ruine totale de sa ville, on a.ttribua cotte réponse au coll!Jmndant

"Peu m'importu la destrv.ction de Jaffa, si la destruction de

Tel-Aviv est assurée".

PFEPAPNi,'IFS OFFICIElS POUR UllE /1GRESSION Fll,L'TJRE

l~,. Le Gouvernen:ent syrien qui n'a pu être élu membI'e du

.Conseil de sécurité, conf.ormé~nt à l'Article 23 de la Chart~, qu'en

raison, primordialcn:snt "de sa cOlltt'ibution au n:a.intien ds la :paix et

de la sécurité internatioI'.ale", continue à jouer le rôle pré:gorrdérant

dans la pré~ara.tion cri'miDalle de l'agressiàn arabe et dans l'établissement

des plans de campagr.e. la respollfJabilité de ce gouvernetœnt dans les

violations de la frontière en janvier a été reconnue I:ar le GouverI'.en:ent

du Royaurœ-Uni, cotrJœ le montre 12extrait suivant du ·mpterendll des

débats parlen::entaires en date du 4 féyrior 1948 :
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"Mme Nichol deEande au Ministre des affaires étrangères s'il

y avait une réponse du Gon~ernement syrien aux protestations du

Gouvernement de Sa MaJesté, contre l'attaque qui s'est dél'O\llae

dans le nord de la Palestine le 9 Janviel'; et quelle mesure la

Gc'll.vernement de Sa HaJesté compte pl'endre pour.emll~cher de

nouvelles violaM.one de la frontière ..

IIr.l. Bevin : Le Gouvernelllent sYl'ien a répondu verbalement à

la protestation du 1.i1n1f:1tl'e de Sa M:a.jesté..à Damaa. Ou ne lui a

llas caché que le Gouvel'Ile!:lent de Sa Majesté considèral·a.it~CD1ll!.Ua

extl'~me111ent regret'liable toute nouvelle violation de la fl'ontière

palestinienne. Il

La part active prise par le Gouvernement syrien à la préparation

de l'agression en Palestine a ~ait l'objet d.~ témoigl1age personnel

suivant de l'Egyptien Ahmad Hussein, venu en S~-rie à la t~tM d'un

contingent égyptien. Le 6 février, lors d'une inter.:lew

il a déclaré en effet :

"J'ai vu tous les 1l1inietères du Gouvernement syrien

rivaliser de zt:!la pour aider la Palestine. On vide les dép6ts

de l'armée syrienne pour fournir aux volontaires toutes les

armes et tout l'équipement dont ils ont besoin. Des douza.ines

d'officiers de l'armée syrienne présentent JO\unlellement leur

démission pour se Joind1'e aux volontaires. Un gl.'8Il.d noobre de

représentants et d'employés aupédeurs du gouvernement suivent
1)

cet exemplei ll

16. Dana sa déclaration à l'Al-l'.bram dl1 25 février 1948,2) le Premier

l~nistre du Liban, Riad el Solh, réitera la décision de son

Gouvernement IIda fournir aux combattants de la guelTe sainte en

Palestine de l'argent, des armes, des munitions et des hODlllles ll
•

17. Les pièces Jointes 2, 3, 4, 5, 6, 7 et 8 reproduisent le

texte original des annonces publiées officiellement par le Ministre

syrien de la défense, une photographie montrant le Premier Miniatre

da Syrie s'entretenant avec Favzi el Kawukji au camp de Katana. (près

de Damas), où l'on entraîne les volontaires; et une ~hotograpbiEl

prise le 10 janvier montrant le Ministre libanais de la défp.nse et

le chef d'état-~jor de l'armée libanaise suivant, du haut de la

1) Roz-el-Yusaf 1 le 11 février 1948

2) Déjà Citée.
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vallée de Huleh, l'attaque des bandes arabes contre Kiar Szold.

18. Au cours des dernières semaines, le Gouvernem.ent és..vptien, lut aussi,

a contr1bl~é de plus en plus ouvertement à toutes le.s phases de l'agression

arabe. D'après un rapport du 1er février, le GouVel'Demellt él3Y!ltieu a

aménagé un te:~ain très étendu dans le désert d'Almaza (a~~ aborda du

Caire) :pou.,,:, l'entraînement des vOlonte,ir)s égyIJtiens qui désirent allel'

en Palestine afin d'y aidGr les Arabes.
1

Le ~hef des volontaires égyptiens,

Ahmed Hussein, e. pu'olié un article dans ltAl-~ du 2 février (reproduit

dans la p:J,~ce Jointe nO 9), article dans lequel il a annoncé que son

Gouvernement avait contribué, dans la proportion d'.v.n million de Uvres,

soit 46 pour 100, à la somme totale eouecrita Jusqu'alors par tous les

gouvernements arabes pour l'équipement de torceo armées en vue de la

guerre en Palestine. .AhInad H\!ssein .a révélé en outre que le Gouvernement

égyptien avait donné "plus que sa quota part" des armes qui seront

distribuées aux forces araÏles en Palestine. Selon Akbar el Yom, après

la récente session do la Ligue arabe à la 1'1n de février, le Gouvernement

égyptien a versé une nouvelle contribut:i.on de 420.000 liVl'es. Le

6 février, lors de l'intervie;, mentionnée plus haut, Ahmed Hussein a.
. 2)

décrit sa. pl'opre arr-ivée en Syrie avec le groupe Moustefa \-lakil et

sa participation ultérieure aux attaques des villages juifs du nord

de la Palestine. Dans ce même article, Ahmed HU6sein déclara que le

but de sa V'isHe était de souligner le nécessité llde créer un front

au sud de la Palestine avec des forces égyptiennes luttant sous le

drapeau égypt1enll
0 Le 11 février, le Gouvernement a accordé il. 174

officiera et soldats six mois de permiSsion povr prendre part aux
,)

opérations de Palestine.

19. Lea pièceG Jointos nO 10 et 11 reproduisent des :pbotographies

montrant l'entraînement des volontaires dans les casernes de l'armée

égyptienne à Helouan.

ORGANISATIOU, PLANS ET CCMHAIIDEMEl~r

20. Lors de la Conférence d1JS Premiers Ministres arabes au Caire, le

16 décembre, la Syrie s'est vue confier la tgche d.e l'entraînoment et

de l'organisation générale des forces arabes en vue de l'agression

1) Mousan:arat el-Je1b, le Caire, le 1er février 1948
2) Moustafa vTakil, collaborateur, égyptien des nazis, qui mourut en

Allemagne pendant la guerre.

3) Roz al-Youssef, le 11 février.
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'Contre la Palsstme (voir Mémoire de 1tAgence juive du 2 février 194f3,

par6sraPhe 29).

Conformément à cet arrangement, le 5 "février, le Pl'ésident de la

République syrienne convoqua dans sa résidence officielle une réunion

au coure de laquelle on attl'ibua aux deux géné:l:'aux. irakiens !emall Safwat et

Taha Sacha el-IIach:!.m1 leur corr.manrlement respectif dans Ill' a:::'1Ilée de

la libéra.tion" et on ~hargea Fal-TZi el·f<:a'rokji de la direction de la

guerre de partisans en Palestineo Le compte rendu su~"vant de la réunion

fut publié :

"LE GEEEBAL ISl4AIL SAFt-1AT EST NOMIŒ CCMl·lA.'IDAm' EN CHEF DES

AEMEES ARAB~S DE LA LIBERATION DE ~A1ESTnlE

"Damas, le 6 février, du correspondant spécial de l'Al~l'lasr1.

"Hier soir s 1est tenue, au Palais de la République 1 la réunion

la plus importante qui ait Jamais eu lieu depuis quo s'est posé le

problème de la Palesidne. Son Excellence le Président de la

République présidait~ Etaient présents : les membres du Cabinet,.
Son Eminence le Grand Mufti, ·quelques-uns des membres dirigeants. .
du Haut comité arabe, des "e:oldats _de la gUGrre seinte ll ainsi que

d'éminents chefs IiÙlitaires al'abas. Selon une source autoris'.Se,

toutefl les queationa litigieuses furent finalement réglées. On

ratifia tout d 1bobord la décision de lâ·1.d(ll\9 ·a..,--e.be· o.e:noi:lril.el'.·le"7..;:"

général Iemall SafwatPacha, COJIlljJLUldnnt en chef de l'arméear&.be

de libération, et la nom.nation du chef FawZ1 el Kawukji au

cOIllIllWldement de la formation Al Yarmouk, charGée des op6rations

des unités-irrégulières. Pendant cette même réunicn, on dacida

de diviser la Palestin9 en quatre secteurs militaires, chacun

sous le cOIlIlllB.Ildement 1Jtm pfficier supérieur responsable envers

le commandant en chef (textg repro~uit dans la pièce jointe nO 12).

21. Le 26 Janvier, le Journal Al Widal, de :Beyrouth, annOD9a l'arrivée

au Liban de seize off.iciers allemands ~anua dans le but d'initier lf;s

Arabes à l'usage et à la fabrication dss explosifSa l'unité arabe

qui se trou7e actuellement à Nazareth est sous le comr.andemsnt d'un

officier allemand et d'un officier d'origine yougoslave, Mohamed KaItal.

22 0 Dès l'al'r17ée de Fawzi el KaWUkj1 en Palsstine, son officier

d' état~major publia. une procl.a.mation sur les plans stratégiques du

cormnandement arabe en Palestine. n éxpliqua que ces plana visaient

1) Al Nasri, le Caire, le 7 février 1948.
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à établir solidement d'importantes forces arabes dans les ~nvircns de

Nazareth, Sared,: Janin, Naplouse et dans la régio:çl montagneuse située au

sud dans la.•'diI'ection de Jérusalem. lILes opérations pré,!3entes.lI ajou'\;a-t-il,

II constituent la seconde phase des plans d.'ensel1lble; il s'agit d'éprouver

la fordé.. de 1'efl.nemi ll • La troiaième .phase -en .6 temps phase finale- sera

un. assaut'général des pointa d'ap~ul juifs :P8r la Palestine orientale BOUS

contr13le arabe et :P8r la Néditerranée.

23, Dans une entrevue accordée le 9 mars au correspondant de 19Af-Difea,

journal de Jaffa, le }.1ini8tr~ syrien de la défense, Ahmed Cherabati, a

expliqué que les combattants arabes n'avaient aucune intention d'attaquer

..les Anglais, puisque ces derniers 8"V9.ient déclaré leur opposition au partage

et le~ désir d'évacuer ~.Palestine. Il a affirmé que la lutte déCisive

aurait lieu c.p+ès.le 15 ml, !l'ais que jusqu'à cette date les ~abBs

attaqueraient les Juifs ~s tout endroit évac;.té par les Anglais. D'ici le

15 mai, a-t-il ajouté, le~ Arabes pcssède~ont t~ut l'~quipement et toutes

les fo~~nitures nécessaires.

2~~ L'Agence juive a signalé aillaurs (Mémoire sur la politique anglaise en

Palestine, le2J.février) l'elIiprlsa des bandes armées, commandées par le

cheik Bokri, sur la vieill~ Ville de Jérusal~.et ses Lieux saints. Plus

récemment -avec ce qui P6!att ~tre l'approbation de la Puissance manflataire

Ces bandes ont consoli~é l~ur contrBle virtuel sur cette zone, si riche en

souvenirs religieux que l'Assémblée générale avnit adopté un ph~n

d'interPztionalisation et de démilitarisation de Jérusalem. Les ~lèces

jointes nnl; et 14 reproduisent deux photographies dont l'une rëprésente

le cheik bnhri en train de commander des tireurs arabes dans l'enceinte de

la vieille Ville, et l'autre le montre recevant une visite de courtoisie

du com:nandent anglais de cett.e zone. La 'pièce jointe n lt15 protrle avec

quelle impunité des bandes arabes arrivent à imposer leur contrSle S'll'

. la vieille Ville de Jérusalem.

EFFEIS DE LtAGRESSION AP.ABE

25. D"ms son rapPort au Conseil de sécurité du 16 février 1948, la

Comm.1.ssion des Nations Unies pour la, Palestine affima:

, :- "De puissants intér~ta arabes, en Palestine et hors de

Palestine, bravent ouvertement la résolution de l'Assemblée

générale et tentent délibérément de modifier par le force le

règlement qu 1elle prévoitIl •

Il ressort clairement de tous les faits que nous avons TaPIelés

que "les puissants intér~t6 arabes", en dehora de la Palestine, no

=
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sont autl1:lS -que les gOUV!3rllellîellts des Etats arabes et qUe c~est surtout

en raison de cette agl'ession extél'ieure qué~ le problème de la sécurité

revêt actuellement en Palestine son ~aractère d'extrême gravité. Sans

l'aide en hOIml6S, en argent et en armes que fouI':lisscnt des gouvel'neIllents

étrangers, l'agitation en Palestine - où le gros de la population s'est

montpé peu enclin à la lutte - ne serait jamais devenue une question

np.litaire de première importe.ncao Dans la tâche qui lui incombe de

maintenir la paix pour pel'IIlettl"e la mise en oeuvre de la résolution de

l'Assemblée générale, l'Organisation des Nations Unies semble donc se

trouver devant l'obligation inéluctable de faire observer la Charte par

des Etats Membres qui, mettant en défi l'Article 2" recourent à "la

menace ~t à l'emploi de la force dans leurs relations internationales".

Au cours de~ discussions de l'Assemblée générales le représentant des

Etats-Unis a déclaré que son Gouve~ement préeu:mait "que les prescriptions

de la Charte seraient observées". Quelque raisomw,ble qu'elle ait

semblé, puisque la Charte exige l'adhésion loyale des Etats Membres,

cette supposition ne s'est pas réalisée. Une autre supposition, éourante

à l'époque, était que la Puissance manè.ataire, conformément à ses propres

déclarations, veillera.it au "maintien d.e l'ol"dre et de la loi" en

Palestine jusqu'à l'eXIliration du Mandat. On ne saurait toutefois

concevoir que le maintien de l'ordre et de le. loi dans un pays ne

comprend pas la.:protec~ionvigilante des frontières contre des·armées

étrangères dont le dessein avoué est l'agreSSion. Il faut donc conclure

que, llar son manqu&ment inattendu à ses devoirs, la Puissance mandata.ire

a pelms à l'agression arabe de devenir aUBsi menaQante qu'elle l'est

aujourd'hui.

260 L'Assemblée générale a demandé lé 29 novembre 1947 que lItoute

tentative visant à modifier par la force le réglement prévu par sa

résolution" soit considérée comme "menace contre le; ,paix, rupture de

paix ou acte. d'agression'.'. Le Comité des Nations Uni:es pour la Palestine

a fait savoir dans son rapport du 16 février qu'il y ave.it "tentation

pour modifier par la force· le réglement en'lisae;é" dans la résolution de

l'Assemblée générale. Au cours de la réunion du Conseil de sécurité

du 24 février, le rep~ésentant des Etats-Unis ,a décl~ré :

"Les tentatives faites pour réduire à néant les reccmmendations

de l'Assemblée générale, :P8-r la menace ou l'emploi de la force ou

. par l'incitation à l'emplOi .de la force, de la :part d'Etats ou de

peuples se trouvant en dehors de la Palestine, sont indiscutablement

contraires à la Charte ~ 'i
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.:'. ~ . - . ~~_ ~ mar:s" le ~pJ;é,se~:tant de la Frmlce dit au Conse11 de sécurité :
•. .....t... .: •

: "Cette. recollll!lBIldation (de l'Assemblée généraJ.e) e~iste••• Nul
. . . .... ~

" ':J;l~ saurait d~sé:uter sa mise en oeuvre ni le caractèl'e obligatoire

:'0:' ,:., qu',ellepréaente pour tous les Ol~~aneEl des Nations tTnies".y.comprià"

: ' éventuellement" le Conseil de sécurit~~.o Il est tout à fâit. .. .
" ,inadmissibleqll'un: Et~t Membre des Nati~ns Unies GiOP1!OS!'l':PSi'" la

forc~" s~ un territoi:::,e qui n'est pas le sien" auX efforts que

font:d'aut~~~Etats Membres pour appliquer une recommandation de

l'Assemblée générale ..

I~ç~tte' at,Ùtude va bien ~u:delà \1e la simple faculté que la

Charte ,la1ss~ a~ Ji:tats de s'abstenir d'appliquer une résolution

de.l'Assemblée.

"Nous sOIlJlles.en présence'd'une révolte ouverte contre une

recommandation de l'Assemblée••• qui est esse~tiellament contraire

à la Charte."

27. L'Agence jui1'e souscrit pleinement à ces interprétations des

rép~cues:Lons.qu,epourraient avoir sur la Charte des actes d'agression

visant à modifier par là force la résolution de l'Assemblée générale.,
Eé~ister à une teile,tcntative est donc non seulement une exigence

du. droit <le survie de la nation juive j c'est aussi un commandement de

la Charte et une action indispensable pour la protection de la loi

internationale. Lea souffrances de deu:t générations ont implanté dans

le coeur ~es survivan'~s une leçOn 'que la CoJllI!lission des Nations Unies

pour la Palestine a exprimé de.~açon concise dans les tel1Ues suivants

"Un précédent dangereux et tragique aura été établi si la

force ou la menace de l'emploi de la force est susceptible

d'anéantll' effectivement la volonté des Nations unies."

,28. Il est impossjble" à'la lumière de tant de témoignages concordants"

de nier 9,ue les gouvernements arabes préparent des plans et exécutent

des opératioIlB qui créent en Palestine une menaoe contre la pau" dans

le but d'imposer une solution qùe l'Assemblée générale a rejetée en

novembre dernier. Point n'est besoin d'hésiter longtemps avant de

~onner à·catte e.ctivité la définition qui s'impose. 5'11 n'y a :pas

ici ~e menace contre la paix" la guerre elle aussi n'est pas une

menace contre la paix.
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